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Éditorial  

Comme intelligence de l’espace et savoir stratégique au service de tous, la géographie œuvre 
constamment à une meilleure compréhension du monde à partir de ses approches et ses méthodes, en 
recourant aux meilleurs outils de chaque époque. Pour les temps modernes, elle le fait à l’aide des 
technologies les plus avancées (ordinateurs, technologies géospatiales, à savoir les SIG, la télédétection, 
le GPS, les drones, etc.) fournissant des données de haute précision sur la localisation, les objets et les 
phénomènes. Dans cette quête, les dynamiques multiformes que subissent les espaces, du fait 
principalement des activités humaines, offrent en permanence aux géographes ainsi qu’à d’autres 
scientifiques des perspectives renouvelées dans l’appréciation approfondie des changements opérés ici 
et là. Ainsi, la ruralité, l’urbanisation, l’industrialisation, les mouvements migratoires de populations, le 
changement climatique, la déforestation, la dégradation de l’environnement, la mondialisation, etc. sont 
autant de processus et de dynamiques qui modifient nos perceptions et vécus de l’espace. Beaucoup plus 
récemment, la transformation numérique et ses enjeux sociaux et spatiaux ont engendré de nouvelles 
formes de territorialité et de mobilité jusque-là inconnues, ou renforcé celles qui existaient au préalable. 
Les logiques sociales, économiques et technologiques produisant ces processus démographiques et ces 
dynamiques spatiales ont toujours constitué un axe structurant de la pensée et de la vision géographique. 
Mais, de plus en plus, les sciences connexes (sciences sociales, sciences économiques, sciences de la 
nature, etc.) s’intéressent elles aussi à l’analyse de ces dynamiques, contribuant ainsi à l’enrichissement 
de la réflexion sur ces problématiques. Dans cette perspective, la revue Géovision qui appelle à observer 
attentivement le monde en vue de mieux en comprendre les évolutions, offre aux chercheurs intéressés 
par ces dynamiques, un cadre idéal de réflexions et d’analyses pour la production d’articles originaux. 
Résolument multidisciplinaire, elle publie donc, outre des travaux géographiques et démographiques, 
des travaux provenant d’autres disciplines des sciences humaines et naturelles. Géovision est éditée sous 
les auspices de la Commission des Études Africaines de l’Union Géographique Internationale (UGI), 
une instance spécialement créée par l’UGI pour promouvoir le débat académique et scientifique sur les 
enjeux, les défis et les problèmes spécifiques de développement à l'Afrique. La revue est semestrielle, 
et parait donc deux fois par an (en anglais et en français). 

                                                                                                  Bouaké, le 16 Septembre 2019 
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CONTRIBUTION DU TRANSPORT ROUTIER A L’ESSOR URBAIN DE LA VILLE 
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Résumé 
Le transport routier joue un rôle déterminant dans le développement socioéconomique de la ville de 
Ségou. Les moyens de transport routiers se sont diversifiés ces dernières années avec l’accroissement 
des besoins de mobilité de la population et la nécessité de l’acheminement des marchandises dans les 
centres urbains. Les effets induits favorables de ces moyens de transport se sont traduits par un 
développement de l’espace urbain de la ville de Ségou. L’objectif principal visé par cette étude consiste 
à montrer la contribution du transport routier à l’essor urbain de la ville de Ségou. Pour l’atteinte de cet 
objectif, une démarche méthodologique s’est prévalue. Elle a permis de recueillir des données 
secondaires permettant de traiter le sujet. Par ailleurs, elle a nécessité la collecte des informations 
primaires sur le terrain par le biais de l’observation directe mais également d’un inventaire des 
aménagements réalisés grâce au développement des moyens de transport routier dans la ville de Ségou. 
Des guides d’entretiens ont été adressés aux autorités de la municipalité de Ségou, aux administrateurs 
des compagnies de transport, aux agents du service d’urbanisme et aux syndicats des transporteurs 
maliens représentés dans la région de Ségou. Les résultats de l’étude ont fait ressortir que le secteur de 
transport routier a permis l’aménagement des routes bitumées, la construction d’un échangeur multiple, 
la construction des gares routières, la multiplication des stations-services, la création des parkings pour 
les automobiles, les tricycles et les mototaxis, l’augmentation des recettes pour le budget communal. 

Mots clés : Contribution, transport routier, essor urbain, Ségou, Mali 

CONTRIBUTION OF ROAD TRANSPORT TO THE URBAN GROWTH OF THE CITY OF 
SEGOU IN MALI  

Summary 
Road transport plays a determining role in the socio-economic development of the city of Segou. Means 
of road transport have diversified in recent years with the increase in the mobility needs of the population 
and the need to transport goods. The favorable induced effects of these means of transport have resulted 
in the development of the urban space of the city of Segou. The objective of this study is to show the 
contribution of road transport to the urban development of the city of Segou. To achieve this objective, 
a methodological approach was used. It made it possible to collect secondary data allowing the subject 
to be addressed. Furthermore, it required the collection of primary information in the field through direct 
observation but also an inventory of the developments carried out thanks to the development of means 
of road transport in the city of Segou. Interview guides were addressed to the authorities of the 
municipality of Segou, to the administrators of the transport companies, to the agents of the town 
planning department. The results of the study showed that the road transport sector has enabled the 
development of asphalt roads, the construction of a multiple interchange, the construction of stations, 
the multiplication of service stations, the creation of parking lots for automobiles, tricycles and 
motorcycle taxis, increased revenue for the municipal budget. 

Keywords: Contribution, road transport, urban development, Segou, Mali 
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Introduction 
Le transport constitue l’un des poumons du développement économique et social de la planète, en ce 
sens qu’il rapproche les différents peuples. L’évolution actuelle du monde fait que le secteur des 
transports est fondamental dans la vie des sociétés modernes. Le transport désigne le type de 
déplacement, d’objet, de marchandises ou d’individus d’un point à un autre. Ces modes de transport 
incluent le chemin de fer, l’aviation, le transport routier, le transport fluvial, le transport maritime, le 
transport par câble, l’acheminement par pipe-line et le transport spatial. Le mode de transport dépend 
du type de véhicule et d’infrastructures utilisés. Les modes de transport peuvent inclure les pirogues, le 
bac, les pinasses, la bicyclette, le bus, le train, le camion, l’hélicoptère, l’avion, les animaux (âne, cheval, 
chameau) ou la marche à pied (Y, Méité, 2014, p 37). Malgré l’existence de ces moyens de transport, le 
continent africain reste sous le poids des difficultés liées au transport bien que certains pays (Nigeria et 
l’Afrique du Sud) ont réussi tant bien que mal à faire face aux préoccupations du secteur. On note une 
insuffisance des infrastructures destinées (K, Simmala, 2009, p. 38). 

Le Mali disposait à l’indépendance d’un réseau routier d’une longueur d’environ 4 000 km dont 370 km 
de routes bitumés et 3 630 km de pistes mal entretenues et difficilement praticables en toute saison de 
l’année. Le pays dispose d’un vaste réseau routier classé, constitué de 89,000 km dont 23,000 km 
environ sont aménagés ; allant des pistes rurales aux corridors routiers internationaux, revêtus soit en 
béton bitumineux soit superficiel. Le réseau revêtu est essentiellement constitué de routes nationales sur 
un linéaire de 5,700 km, dont 60 % sont en bon état. La densité routière est actuellement estimée à 1,80 
km /100 km2 qui est l’une des plus faibles d’Afrique (DRCTU, 2019, p. 65). Le transport est une activité 
florissante à Ségou, il est exercé en grande partie par le secteur privé à travers les compagnies de 
transport, les minibus. On distingue le transport routier à travers la Route Nationale Six (RN6) et l’Auto 
Route An 2000 en double voie. Il existe également, des voies principales et secondaires à l’intérieur de 
la commune qui assurent le transport urbain et inter urbain. Les moyens de transport mis en avant sont 
les taxis, les motos taxis et les charrettes. Le transport fluvial est assuré par les pinasses et les pirogues 
reliant la ville de Ségou et certaines localités. Une gare communale existe en plus d’une dizaine de gares 
routières appartenant à des compagnies privées (DRR de Ségou, 2021, p. 11). Ainsi, la question qui se 
pose est de savoir : Quelle est la contribution du transport routier à l’essor urbain de la ville de Ségou ? 
L’objectif visé par cette étude consiste à montrer la contribution du transport routier à l’essor urbain de 
la ville de Ségou. De cet objectif, l’hypothèse qui en découle est : le transport routier contribue 
favorablement à l’essor urbain de la ville de Ségou. 

1. Présentation de l’espace d’étude 
La ville de Ségou, ancienne capitale du royaume Bambara, est aujourd’hui la capitale de la 4ème région 
administrative du Mali. Située au cœur du pays entre le 13°27’ latitude nord et le 6°5’ longitude ouest, 
la ville est bâtie le long du fleuve Niger sur une vingtaine de Km. Sa population s’élève à 163 740 
habitants pour une superficie de 23,74 km2 (A, Coulibaly, 2012, p. 109). La carte ci-dessous présente la 
ville de Ségou. 

La commune urbaine de Ségou est traversée par la route nationale RN 6 sur une distance de 9 km, le 
boulevard de l’an 2000, la route nationale RN 33 sur une distance de 4 km ; Ainsi que quelques artères 
goudronnées dont : 

- El Hadji Oumar 1,6 km, 
- La route des jeunes 1, 6 km, 
La route de l’hôpital 1,7 km, elle traverse 9 quartiers. 
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Carte no1: Présentation de la ville de Ségou 

 

2. Méthodologie 
Cette étude s’est appuyée sur la recherche documentaire, l’observation sur le terrain et l’organisation 
des enquêtes. La recherche documentaire a consisté à recueillir des données secondaires permettant de 
traiter le sujet. Pour l’acquisition des données, les services techniques impliqués dans les questions de 
sécurité routière dans la ville de Ségou ont été sollicités. Ces services sont la Direction Régionale de 
L’Agence Nationale de Sécurité Routière (ANASER), les Directions Régionales de la Protection Civile 
et de la Police. Les données recherchées dans ces services étaient les statistiques sur les infrastructures 
et les équipements réalisés dans la ville de Ségou grâce au développement des moyens de transport. 
Concernant l’observation, il s’agissait pour nous d’observer l’état des routes, des gares, les types de 
moyens de transport utilisés, etc. Le guide d’entretien a été administré auprès des autorités municipales, 
les promoteurs des compagnies de transport, les services de la direction régionale des routes. S’agissant 
du questionnaire, il a intéressé les usagers de la circulation routière notamment les usagers de la route 
utilisant les moyens de transport individuel et les conducteurs de transport en commun dans la ville de 
Ségou dans le but d’obtenir d’eux des informations qui expliquent les facteurs expliquant l’essor des 
moyens de transport. La taille de l’échantillon a été fixée à 120 personnes à interroger. Ce questionnaire 
a été administré aux enquêtés conformément à la méthode des quotas. Suivant la méthode du choix 
raisonné, les enquêtés ont été interrogés dans six quartiers. Le choix de ces quartiers répond à trois 
critères que sont : le niveau des équipements et infrastructures de transport (quartiers bien pourvus et 
quartiers moins pourvus), le niveau du volume démographique (quartiers peuplés et quartiers moins 
peuplés) et l’importance des activités économiques (quartiers attractifs et quartiers moins attractifs). Les 
quartiers choisis sur la base de ces critères pour l’administration du questionnaire sont : Hamdallaye, 
Médine, Sido-sonikoura, Bougounina, Quartier Administratif, Camp militaire. 
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3. Résultats 

3.1. L’aménagement des routes, une résultante de l’essor des moyens de transport  
Le développement des moyens de transport a permis l’aménagement des équipements et des 
infrastructures de route dans la ville de Ségou. 

3.1.1. Une concentration des voies secondaires bitumées dans les quartiers centraux 
L’avenue des jeunes et son prolongement vers la voie express An 2000 (rue 47 et 147), s’étend sur une 
emprise variant de 20 à 40 m et sa longueur est de 1,700 km. Elle est bitumée, drainée et est en bon état. 
La voie limitant la mission catholique à l’Ouest et se prolongeant vers Médine, a une emprise de 20 m 
et une longueur de 3,900 km (rue 89). Elle est bitumée, drainée et son état est bon. La voie partant du 
Rond-point de L’Hôpital Régional et allant à l’hippodrome au Sud en traversant le quartier Darsalam, a 
une emprise de 40 m et une longueur de 1,650 km (rue 213). Elle est bitumée, drainée et est en bon état. 
La voie qui sépare le quartier Bougoufiè et le lycée régional et son prolongement dans le quartier 
Hamdallaye en passant par le marché château a une emprise qui varie de 10 à 50 m et une longueur de 
560 m. Elle est bitumée drainée en bon état. La voie de berge qui passe devant la ferme de Soninkoura, 
allant vers la COMATEX (Compagnie Malienne de Textile) et son prolongement dans le quartier 
Bougoufiè jusqu’au rond-point de l’hôpital a une emprise qui varie de 10 à 15m et une longueur de 
1,800km (rue 122). Elle est bitumée, drainée et est en mauvais état (Boulevard Biton COULIBALY). 
La voie Est-Ouest allant de la rue 519 de Bagadadji traversant l’ex-aviation, Angoulême, Médine, 
Darsalam, Hamdallaye A et B et se joignant à la rue 442, a une emprise qui varie de 20 à 30 m et une 
longueur de 4,620 km. Elle est en bon état. La voie El Hadj Oumar TALL, allant du rond-point de 
l’hôpital et se joignant à la RN6 à une emprise de 15m et une longueur de 3,1 km. Elle est bitumée, 
drainée et se trouve en bon état. La voie reliant la route An 2000 à la RN6 et délimitant Hamdallaye A 
et B (rue 449) a une emprise de 20 m et une longueur de 820 m, elle est bitumée et en bon état (voir 
photo 1 et 2) Hamdallaye A et B. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                   Source : Observation terrain, 2021                                             Source : Observation terrain, 2021 

Photo 2 : Voie bitumée passant par la berge de 
Sonikoura 

Photo 2 : Voie bitumée reliant l’an 2000 à la RN6 et 
délimitant Hamdallaye A et B 
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3.1.2. La construction de l’échangeur, une résultante de l’essor des moyens de transport 
L’échangeur qui existe dans la ville de Ségou au carrefour de Markala est un échangeur à voies multiples 
qui a permis de désenclaver les quartiers, de désengorger la circulation à la sortie de la ville, de réduire 
la durée de traversée du carrefour de Markala et d’améliorer la sécurité routière et le cadre de vie des 
riverains et des usagers de la route. Elle est située à Hamdallaye, au rond-point de la route de Markala, 
à 200 m de la Direction des Douanes et à 50 m de l’hôtel Mivera. Les travaux de construction ont débuté 
le 03 décembre 2015, financé à 84 % par le budget national et 16 % par la Banque Ouest Africaine de 
Développement (BOAD). Il a été inauguré en 2018 par le Président de la République Ibrahim Boubacar 
Keita (voir photo 3). 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Cliché du METD, 2021 

3.2. L’aménagement des gares, stations-services et parkings : des marqueurs spatiaux de 
développement urbain 
L’aménagement des voies principales et secondaires a favorisé la prolifération des gares routières dans 
la commune urbaine de Ségou. La grande partie des gares routières se trouve au bord de l’avenue An 
2000 malgré l’existence d’une gare communale au quartier Sonikoura. Cette gare communale en ce jour 
n’abrite que la compagnie Wasso Magni, la cour est en mauvais état malgré l’existence vendeurs 
d’articles divers (voir photos 4 et 5). Les témoignages recueillis auprès de certains propriétaires de 
compagnies de transport sont illustratifs sur la faible attractivité de la gare communale. Ils affirment 
que : « La raison qui nous pousse à ne pas occuper la gare communale est qu’elle est très loin du centre-
ville et n’est pas au bord d’une principale comme la voie An 2000 ». Cela va pousser beaucoup de 
compagnies à installer leur gare aux abords de voie An 2000 qui donne une bonne visibilité et attire les 
clients. 

 

 

 

 

 

 

 

Photo 3 : Echangeur multiple de la ville de Ségou 
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              Source : Observation terrain, 2021                    Source : Observation terrain, 2021 

Les véhicules existant dans ces gares sont spécialisés dans le transport des passagers et des marchandises 
d’où le transport mixte. 

3.2.1. L’aménagement des espaces de parking, un facteur d’embellissement urbain 
Dans la commune urbaine de Ségou, l’aménagement les routes a contribué à la création des parkings à 
savoir : parkings de vente de véhicule ; parkings de stationnement de motos (voir les photos 6 et 7).Ces 
parkings contribuent considérablement à l’essor urbain, au développement économique, au paiement 
des taxes de stationnement notamment la vente des véhicules qui viennent de la France appelés « France 
au revoir ». Ils sont gérés par des entreprises privées qui opèrent dans la commune urbaine de Ségou. 
Les impôts et les taxes qu’elles payent alimentent les caisses de la municipalité. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

               Source : Observation terrain, 2021                       Source : Observation terrain, 2021 

Photo 5 : Parking de vente de voitures 
Photo 5 : Parking de stationnement des motos  

devant l'hôpital 

Photo 4 : Entrée de la gare communale 
de Sidossonikoura 

Photo 5 : Intérieure de la gare communale 
de Sidossonikoura 
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3.3. Le développement des moyens de transport, un facteur favorisant la création des stations-
services 
Dans la commune urbaine de Ségou, nous constatons un nombre élevé de stations-services formelle et 
informelle de vente d’hydrocarbures (essence et gasoil) et d’huile à moteur. Ces stations-services 
contribuent au développement de la commune. 

3.3.1. Les stations-services formelles 
Dans la commune urbaine de Ségou, plusieurs opérateurs économiques évoluent dans la vente des 
hydrocarbures d’où l’émergence des stations-services formelles. Elles se localisent le long des voies 
publiques et englobe parfois des supermarchés (voir photo 8). Ces stations-services évoluent dans le 
cadre formel et jouent un grand rôle dans l’économie de la commune urbaine à travers le paiement des 
taxes, le commerce et la création d’emplois pour les jeunes. Le tableau ci-après présente la répartition 
des stations-services formelles par localité. 

Photo 6 : Station Petro Wagne 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Observation terrain, 2021 

Tableau : Inventaire des stations-services formelles dans la commune urbaine de Ségou 

N0 Désignation Etat Localisation 
1 Station B.C.F Bon Zone des garagistes 
2 Station S.N.F Bon Bougoufiè 
3 Station SO.NEF Bon Bougoufiè (près village CAN 
4 Station TOTAL Bon Avenue An 2000 
5 Station SERVICE GAMBIE Bon Hamdallaye B (route An 2000 

6 Petro Wagne Bon Médine (route An 2000) 
7 SO.CO.F Neuf Avenue An 2000 
8 Station IDF Assez-bien Médine près du marché 
9 T.G.F Neuf Avenue An 2000 
10 Station ORYX Assez-bien Bougoufiè 
11 BKT Assez-bien Angoulême 

Source : Enquête terrain septembre, 2021 

3.3.2. Les stations-services informelles 
En dehors des stations-services formelles, nous avons des points de vente de gasoil, d’essence et d’huile 
à moteur dans les bouteilles au bord des routes qui évoluent dans l’informel. Ces petits vendeurs sont 
parfois mal positionnés avec des bouteilles ouvertes, non loin des vendeurs de galettes qui peuvent être 
vraiment un danger ; ils s’approvisionnent au niveau des stations-services. On ne peut pas faire deux 
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rues sans voir ces vendeurs d’hydrocarbures qui évoluent dans l’informel, leur nombre n’est pas connu. 
Ils contribuent aussi au développement local à travers le paiement des taxes à la municipalité 

On ne peut pas faire deux rues sans voir ces vendeurs d’hydrocarbures qui évoluent dans l’informel, leur 
nombre n’est pas connu (voir photo 9 et 10). 

 

Photo 9 : station d’essence et d’huile à moteur  

 

 

 

 

 

 

                Source : Observation terrain, 2021                Source : Observation terrain, 2021 

4. Discussion 

Dans la commune urbaine de Ségou, le secteur du transport joue un rôle déterminant tant sur le plan 
économique que dans l’aménagement des équipements et des infrastructures. Il ressort des résultats de 
l’étude que d’importants efforts ont été consentis pour la construction des voies bitumées incluant un 
échangeur multiple afin de fluidifier la mobilité quotidienne de la population. L’essor des moyens de 
transport routier a favorisé l’aménagement de nombreuses gares notamment pour les transports 
collectifs. Cependant, l’essentiel des équipements et infrastructures de transport sont localisés dans les 
quartiers centraux au grand délaissement des secteurs périphériques.  Par ailleurs, les moyens de 
transport urbains et interurbains ont boosté les activités économiques à travers la multiplication des 
stations services formelles et non formelles. Mieux, de nombreux parkings automobiles et de motos ont 
vu le jour offrant ainsi des opportunités d’emplois à de nombreuses personnes. Les ressources générées 
par le paiement des impôts et taxes participent au renforcement des caisses du budget communal toute 
chose qui permet d’accroître les efforts de développement local pour l’amélioration des conditions de 
vie des populations. Le transport routier à travers les acteurs formels et informels contribue de façon 
significative à l’essor urbain de la ville de Ségou. C’est ainsi que Y, Méité (2014, p. 43) abonde dans le 
même sens. En effet, selon l’auteur : « Le transport interurbain et urbain joue un grand rôle et occupent 
une place importante dans la mobilité quotidienne de la population à travers les cars des compagnies 
de transport, les motos taxis, les taxis de transport des passagers ». Pour sa part, A, Ouologuem (2007, 
p. 5), rapporte que l’activité de transport peut être une source de revenus si elle  est  bien prise en compte 
par la Mairie. Les causes de la faible mobilisation des ressources dans le secteur du transport sont liées 
au manque d’initiatives des élus locaux, la mauvaise organisation des acteurs du secteur de transport. Le 
Breton (2005, p. 37), pense que: « Le concept de mobilité durable comporte, outre ses aspects 
économiques et environnementaux, une dimension sociale, d’autant plus que les conditions de mobilité 
peuvent être facteur d’intégration sociale ou être la cause principale de l’exclusion sociale. Au-delà de 
son objectif majeur qui est d’assurer le déplacement des biens et des personnes, de nos jours un système 
de transport n’est plus seulement un moyen de circulation mais aussi un facteur d’aménagement de 
l’espace et de mise en relation économique et sociale », Simmala (2009, p. 63) affirme que : « En effet, 
ces modes de transport urbain et intra urbain jouent le rôle de rabatteur des usagers des cars du 
domicile jusqu’à la station. Ils assurent en retour le transport des usagers jusqu’à l’intérieur d’autres 

Photo 10 : points de vente d’essence et  
d’huile à moteur de quartier Bougoufié 
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villes. On pourrait penser à un transbordement qui se développe entre les cars, les taxis-brousse de 5 
places et les taxi-motos. Les compagnies de transport, en menant l’activité de transport des passagers 
sont constituées en véritables outils d’intégration nationale et sous régionale par rapport aux nouveaux 
enjeux économiques ». A, Soïba (2022, p.112) affirme que : « Le transport urbain et interurbain joue 
un rôle considérable dans la mobilité des usagers et les activités économiques. L’essor des moyens de 
transport utilisés répercute favorablement sur l’économie de la municipalité de Ségou ». 

Conclusion 
Le secteur du transport grâce au développement des moyens de transport urbains et interurbains utilisés 
a largement contribué à la structuration de l’espace urbain de Ségou à travers l’aménagement des 
équipements et des infrastructures. La structuration de l’espace urbain s’explique par la création des 
gares, des stations-services, des routes bitumées et non bitumées. Il en a résulté une diversification des 
activités économiques et une intensification de la mobilité quotidienne de la population. Aussi, le secteur 
de transport a permis une amélioration des recettes fiscales de la municipalité grâce au paiement des 
taxes et impôts. Cela représente un facteur déclencheur de développement local. 

En définitive, pour améliorer l’offre des moyens de transports aux usagers, les autorités ont mis un 
accent particulier sur la construction des infrastructures routières dans la ville de Ségou. Ces 
infrastructures ont permis la structuration de l’espace urbain, une facilitation dans la circulation sur les 
voies publiques et l’amélioration de la mobilité quotidienne de la population. 

Références Bibliographiques 
Agence Nationale de Sécurité Routière (ANSR), 2020, Journée de réflexion sur l’insécurité routière 
dans la région de Ségou, 12 p. 
ALHOUSSEYNY Soïba, 2021, Contribution du secteur de transport dans le développement local, Cas 
de la commune urbaine de Ségou, mémoire de master, université de Ségou, 116 p. 
Banque Africaine de Développement (BAD), 2018, Etude pour l’amélioration de la sécurité routière 
dans le district de Bamako, 139 p. 
COULIBALY Amadou, 2012, Les transports routiers collectifs intra urbains de l’agglomération de 
Ségou, Mémoire DEA de l’ISFRA de Bamako, 109 p. 
Direction de Régulation de la Circulation et des Transports Urbains (DRCTU), 2019, Bilan des accidents 
corporels de la circulation routière dans le district de Bamako, 34 p. 
Direction Régionale des Routes de Ségou (DRR), 2021, Les voies dans la ville de Ségou, 32 p. 
KOULNTE Simmala, 2009, Transport routier interurbain à Kara au Togo, Mémoire de Maîtrise, 
Université de Kara, 84 p. 
LE BRETON Eric, 2005, Bouger pour s’en sortir, Mobilité quotidienne et intégration sociale, Armand 
Colin, 247 p. 
MEITE Youssouf, 2014, Gouvernance du transport urbain et mobilité durable dans le district 
d’Abidjan, Université de Strasbourg, France, 327 p. 
 
 

 

 

 

 


